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àt* apprentia, lequel repréaente les deux-tien à peine do
ehifte dea dépeneee riguareuement néceaeairee.

4o Malgré riaraflhuioe notoire de eee reatonroei, le Patro-

nige a reeueilli, logé, blaoahi, habillé, nourri, placé, avanta-

geueement en général, six eents jeunes gens enTiitm en
moins de treixe ans d'exiatenee. Entre toutee 1er œuvres de
bienfainnee de la ville, le Patronage a sa haute et tria spé-

ciale raison d'être : assurer l'existenee physique et la persé-

énnoe chrétienne des Jeunes apprentis-crphelinsi Ceet donc
nna ceuvre à la fois néeesaaire dans son institution, sociale

daoa son rAle, chrétienne dans sa fln.

En d'antres termes^ le Patronage était nécesiain, on l'a

établi, il est utile, il faut le conserver ; il est pauvre, il faut

le soutenir. Ceet notre conclusion : il faut conserver et sou-

tenir le Patronage, U le faut à tout prix. Hais qui le sou-

tiendra t

Œuvre chrétienne, œuvre sociale^ oeuvre Montiéalaiac, le

Fktronage a droit à toutes les sympathise et il réclame le aon-

coors de tons les citoyens à quelque classe qu'ils appartien-

nent

H y a droit pour les services qu'il a déjà rendus, depuis sa

fcndation, services que la presse locale et les hommes les

mieux réputés de la ville ont reconnos et proclamés. L'affluenee

croissante des familles ouvrières rend de jour en jour plus

indispensable l'œuvre du Patronage.

Espérons que, grâce à la générosité de nos bienfaiteurs, les

ressources deviendront plus ecnsidérables et nous permettront

d'agrandir notre local afin d'y donner asile à un plus grand
nombre de jennes gêna


